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QUOTIDIEN 
• 

POLITIQUE ET FINANCIER 

Le discours du comte Csaky 
a été bien accueilli en Italie 

DU SOIR 

Le plus puissant navire de 
guerre actuellement à flot 

21 jours durant I''· Intelligence Service" 
avait correspondu avec un "groupe 

révolutionnaire allemand" - .... ~ ... 

En réalité il avait pour 
interlocutrice ... la Gestapo ! 

La Hongrie a 
de vue avec 

précisé son point 
clarté et décision 

Le «Littorio» a co1nmenré lfls 
essais de ses machines 

___ , ___ ... Rome, a:/ - Les journaux publient en >Langage viril> la cTribuna> con•ate que 

première page, avec un grand relief typo-1 Je discours du ministre des affaires étran-
Berlin, 23 (Radio). - Les J·ournaux hollandais par !a Guesta.po fut publ1·.;..., ru· J d . cé h. 

. . . . = llrap que, " iscours pronon ier au Aères honllrois est caractérisé surtout par 
publient aujourd'hui la photo de l'ap- ~ la pr~ nazie a coté .de. cell.e de

1 
Parlement llpngrois par le comte Csaky . /'énerllte du langage. Dans le mbment in-

pareil de T.S.F. qui avait été remis au~ l auteur de l attentat de Muruch. Selon lis soulillnenl surtout les paroles par les _ . al é 
1 

h El 
1 

S ' f · · 1 · . . ternat1on pr sent, a ors qu c aque a 
agents des S. . qui se a1sa1ent passer es renseignements recueillis sur ces 2 quelles rorateur a rappelé fappui de l'i- . · · é H 

1 1 · · Il d lai 1 doit assumer ses responsab1bt s, la on -
pour es revo ut1onnaires a eman s par ang s, enlevés le 9 novembre à Ven- talie à la cause mallyare et la reconnais-1 • • • _.. . ni · 
l'i 11· Se · 1 , . ! / gr1e est pour la l1rrutopo.1on du co lit, -nte 1gence rv1ce. oo par la Gestapo, '1 un au moms fut sance de son peuple tout e-'"er , . M . / · · Il d • 1 ,..., · d accord en cela avec l'Italie . BIS ce a 

Oênes, 22. - Le cuirassé« Littorio >, 

le navire de guerre le plus puissant du 

monde actuellement à flot, est s.;rti 
ce matin du port de Gênes pour procé­

der à ses essais de machines. Pendant 
deux jours et une nuit, la puissante u­

nité naviguera dans la mer de Ligurie, 

seront soumis à des essais de résistance 
et de vitesse. Comme on le sait, le « Lit­
torio • est le premier bâtiment d'une 
nouvelle série de quatre unités de 35 
mille tonnes. Les autres bâtiments de 
sa classe sont le« Vittorio Veneto •· en 
achèvement à flot, I' < lmpero •, qui 
vient d'être lancé à Gênes et le c Roma. Pendant 21 JOurs, la police a eman e tue sur le sol hollandais par iles agents Tous les journaux de faprès-midi éllale- . . . . . . 

a entretenu, au moyen du code secret nazis. Avec eux disparut également lei mnt donsacrent plusieurs colonnes au ne ~oit pas s1Aruf1er la renonczation aux Les 130.000 chevaux de ses machines qui sera lancé l'année prochaine. 
· 1 • •t été 1· · t t ont· · · 1 droits mallJrars. qui u1 ava1 ivre, un con ac c 1• garagiste hollandais Lemmers qui les fort discours par lequel le comte Csaky a La guerre sur mer nu avec l'intelligence Service. Toute avait accompagnés à la. frontière. Les1 illustré la politique {,/t:ran/lère hongroise ,1 La Honllrie, conclut la Tribuna•, dé -

la correspondance échangée ainsi sera agents de ~a Gestapo étaient armés del dans le cadte de la situation européenne. ~ntre qu'elle a le sentiment de la mis­
publiée. fu.si.ls et menaçaient quiconque voulait Ils soulignent la 11rande manifestation à sion qui lui incombe au centre de l' Euro-

11 a été mis fin à ce contact hier à approcher de l'auto ,pendant J'enlève • laquelle s'est livrée la Chambre des Dépu- pe et qu'elle accepte ce que fon disait d'el-
t .... cout1·e-tor1)illeur a11glais 

10 h. 10 minutes oar un dernier mes• ment. Celui-ci eut lieu quelques heures tés à J'adresS8 de fltalie et du Duce. j ie: Un 11rand peuple, même si son territoi-
sage, ainsi conçu : après l'attentaJt de Münich. Dans un entrefilet en italique intitulé re est petit. « Gi pSJ' » a heurté 1111e 

• mine 
« A la longue un entretien avec des 

gens obtus et sans culture devient en­
nuyeux. Pour le groupe révolutionnaire 
allemand. Signé : le Gestapo alleman­
de ... 

Le procès de Georg ~lser com­
mencera da us quelques semaines 

.. 

1 
M. VON PAPEN REÇU PAR LE 

CHEF NATIONAL 
--0--­

Londres, 23-L' Amiraut~ annonce que le vaient convoyé en notre port le 
destroyer Gipsy a heurté hier une mine d'Edouard VIII , l'actuel Duc de 
sur la côte orientale de 1' Angleterre. Le sor, lors de sa visite à Istanbul. 

yacht 
Wind-

témoigné à son égard par le 
Au sujet d'Otto Strasser, organisa - (Par téléphone de notre correspondant particulier) : présiden1 lnonü 

teur du complot cont•e le Führer, on ~ 
Berlin, 23 (10 h. 30). - Le procès de Georq Elser l'auteur de l'ai- * rappelle qu'il figurait parmi les élé • Ankara, 22 (A.A.) - S. E. Je Prési-

teruat de Münich, sera entamé dans quelques semaines. On précise en L c · b' · d' f ll'lents extrémistes du parti nazi. En dent de la République a reçu aujour - e •psy est un abment assez orle 
1926 . fi" 

1 
effet que certains points de l'enquête restent encore à éclaircir. "aille (r345 tonnes), filant plus de 3< , il eut un premier con 1t avec e L Il 

1 
. . d 

1 
. d'hui à 17 h. S. E. M. von Papen, am- • 

.,. a nouve e que es officiers de Gestapo ont ete pen aru 2 1ours o d 1 é L ·tés d tte rührer. En 1930, il quitta définitive - bassadeur d'Allemagne. n eu s, anc en 1935· es uni e ce 
en communication par T.S.F. avec le« Secret Service » an"lais a Droduit classe sont ~uipées égakment pour la po-ll'lent le parti. La • Nachtausgabe • sou. Au cours de l'audience, l'am.bassa - '" 
une vive sensation. Les communications se faisaient en 3 langues. d · D bâti" ts d l 

LA CARRIERE D'UN AGITATEUR 
Le Fueluer a été sensible à l'intérêt navire est parvenu à s'échouer sur un point 

du littoral; 21 officiers ou matelots ont 

On compte en outre 40 morts. 
été bkssés par l'explosion. 

ARRISA ESPANA 1 
Berlin, 23 (Radio)- Le chalutier fran­

çais Bailly JI a été coulé par un sous-ma-
rin allemand dans !'Atlantique. Le navire 
a été envoyé pSJ' le fond par s coups de 
canon, après que le commandant et 15 
hommes d'équipage eur<nt quitté le bord. 
L'U-Boot convoya ensuite les embarca -
tions de sauvetage jusqu'à ce que l'on re­

(Voir I• .Wle ., ~ ,..,_) ligne que c'est un égoïste et un méga- deur M. von Papen s'est fait t:cut par- se e mmes. eux men e ce ype a-
Les données bioqraphiques suivantes sont fournies au sujet des 2 ------=--------------------------lomane qui, pour satisfaire une rancu- ticulièrement au.près du président de 

chefs de l'intelligence Service qui ont été capturés : 
ne personnelle, n'hésite pas à servir les la République J'interprète des senti -

M. Best est né en Anqleterre en 1890. Il avait fait partie de la sec· 
ennemis de son pays et à comploter ments de gratitude et d'amitié du Füh-

tion -iour l'Allemagne de l'état-major britannique pendant la "uerre 
contre l'Allemagne. mondiale. rer pour l'intérêt que le Président Ino-

ott 
OSFtFRES DE.tSEéR~ICéE ... 

1931 
à Le capitaine Stevens est né à Athènes en 1893. Il a faü ses études nü avait manifesté par l'entremi:!e de 

o rasser ava1 m1gr en • H .d lb .. . d son amb......adeur à Berlin, à l'occasiOJU 
V

. , . . fé 
1 30 

. a ei e erg et a se1oume 20 ans aux In es 
ienne, d ou 11 se trans d ra ~ d Jan

1
- De retour en 1930 en Europe il il apparut d'abord en Esthonie. Puis de l'odieux attentat de Münich. 

Les incursion~ contre les ports anglais 

1-'e prélt1de <l't1ue actio11 de yrande 
e11vergure 

Vier 1933 à Prague. Il se onna1t es a - 'l ail d d • . 1 . d · d Le ~'nis· tre des aff0 '•es e·•--ge· r= 
1 ,. . . ,.

1 
't .t dé.à i a e nouveaux aux n es, ou il fui emp oye ans un service e ~ ~ ''"'"'" ~. 

ures d 1deal1ste alors qu 1 e a1 J un . 1 1 . A • .1 f • h f d 1.. l M. Sararr.glu était pcrésent à l'entrevue. Berlin, 23 - Au sujet du raid effectué tes humain ... 
t • à 

1 
Id d . 't . d" renseianemen s ang ais. pres son retour, 1 ut nomme c e e 1nte - ,,... 1 raitre a so e e quiconque e ait 1s-

1
. . E hier par des forces aériennes al/emandes

1 
Le signal d'alarma a été donné dans uM 

sé à 
. igence service en urope. 

PO payer ses services. E. NERIN LE PROBLEME DES HABSBOURGS au-dessus des iles Shetland, on précille del ville mais celui de la cessation du danfler 
En 1934, il se rendit à Paris et offrit --o--- source officielle qu'aucune bombe n'a été a suivi peu après. 

d bl UN EPISCOPAT PROTESTANT A 1 'organiser un putsch qui aurait eu La, terre a trt:im e Londres, 23. (A.A.) - M. Butler, aux jetée contre des ob1ectils sur la terre Ier- La nuit du :1I au 22 novembre, un vil 
CLUJ -~ Pour effet de rendre impossible l'incor- d:..1n..,;, le Communes, en réponse à une question, me. Les avions allemands. qui volaient à comb.,. a eu lieu entre les batteries co-

• l'All ..., ...., Bucarest, 22. - Le « Moniteur Offi- 1 .• poration de la Sarre a emagne. Ain- a déclaré que le gouvernement n'a pas très basse altitude, lont attaqué. uniqu.e -
1 

tieres britanniques .e t un av. ion. al. lemand 
· .1 é 1 d 1 bl l t d' ciel • publie aujourd'hui un décret au- d d é t 11 SI qu'1 r su te e ettres pu .ees par V l aye l!.irZurum . . . . . . discuté avec le gouvernenient français ment les forces navales anlllBiseS qui sel qui, escen ant en p1qu ,a 1lll rai e les ser-

1 V lk . h B b ht 1 tonsant l'mstitution d'un ep1scopat pro- . . L. . - nd"é h 1 d ·• e « oe 1sc er eo ac er ~ e gou- le projet de restaurer la monarchie des ,.ouva1ent au port el ont mce 1 un Y· vans es pieœs. 
Vernement français déclina cette offre, testant à Oluj, chef-lieu de la Tra:nsyl-1 Habsbourgs. dravion ennemi. L'IMPRESSION EN ALLEMAGNE 
se réservant d'arriver à s~s fins par d" Il y a 14 morts varue. • (Par téléphone de notre correspon-

autres moyens. t 8 bl ' L , • 11 b • t • Londres, zJ- L'activité des avions en- dant particulier) : 
LASTATIONDEZAHORY e esses es J•epresat es J•t llll/ltl,qUeS nemisetcelledesbatteriesdeD.C.A.a Berlin,23(10h.).-Lesvolaau 

De retour à Prague, Otto Strasser, a- ,· l l / I U ie' te·i • t les ., •e ul,.•e~ été inten~ hier sur tAnllleterre et r EcosJ dessus de Londres et des iles She!· 
vec les subsides qui lui étaient fournis Ankara, 22 (Du• Vakit •) -Au vil- "':l " " " I o se. ! land ont donné !"impression qu'une 
Par le gouvernement de Benès, créa à !age de Sepge (na:hiye de Baskoy) qui ·- On communique que 6 avions de bom- action de grande envergure se pré-
Zahory, près de Prague, un poste ra- est devenu totalement inhabitable, il y La Hollande sus pend les départs bardemenf allemands ont survolé les i/esl pare contre la flotte anglaise. On re-
dio.émetteur qui répandait quotidien • a 6 morts. Un mort au village de Bey- l' l Sherland et ont lancé des bombes qu;' lève que ni en France, ni en Angle· 
riement les pires .attaques contr~ ".Al- beyi et 3 personnes sont demeurées pour Ang eterre n'.ont pas ... teint leur objectif. terre la D. c. A. n'a abattu aucun a 
l~agne et ses dirigeants et des incita- soW! les déeombres. Un enfant de 2 ans . . . . . Un hydravion qui se trouvait à /loi, a- vio~, ce qui semble confirmer la 
t1ons au meurtre. Le gouvernement du est décédé à Mans et l'o te 7 La Haye, 22 (A.A.) - La dec1S1on pays, les cercles :>fficiels de Londres marré à une bouée, a été atteint par une superiorité de l'arme aérienne. 
R · · · 1 n Y com.p britann" d' "te les rt.at· 1 d' 1 t ·i e1ch protesta à plusieurs reprises ; e blessés. Tous les 5 villages du nahiye . _ iqu,e >arre r expo ionsl ec aren ~ . . d . . bombe et détruit. li n'y a pas eu de f*r • E. NERIN 
gouvernement tchécoslovaque feignait de Karakulak sont en ruines ; pas des m~times alleman:es a reç~ ~a:;:~~ ~Il sem

1
, l~.n~ e repete; :ue ·- __ 

d'ignorer l'existence de ce poste. On lui pertes humaines. A Karadivan 3 per - Va.JB accueil ~ 1 . pRoresset rda.mo ·-1 le ~t et tod~t urdgouverneté~~tsdn- l_,a g ll ("\ rrc coiîte à l 'Aug le terre 
en indiqua l'adresse exacte M Benès so t d . 1 d' et on pense meme a te que = tanruque es acco er aux m re es 

· · sonnes n emeurees sous es e - 1 . 
continua à faire la sourde oreille. C'est bres. Hollande fera probablement une re - commerçants neutres le 'Plus de collSI- 6 .11 . f L l . 
alors que deux chefs de groupe des S. comDa J nahiy d T l d pré.sentation officielle à ce sujet. dération sympathique possible dans l l 11 1 0 0 S ( e S g • p 3 (' J 0 0 r 

ns e e e ercan es eux . . 1 . " . . éd' Il 
S., conformément aux ordres qu'ils a- t· d maisons so t . Les milieux de a manne marchande l applicaticm de ce nouveau proc e. ----

iers es n en rumes. f "lit' d 1 1 s· 
Vaient reçus se rendirent àZahory et dé. . . . . . craignent que les ac1 es e commerce, serait donc bon de se rappe er que ces Sir John imon adresse un appe là 
truisirent le poste en question le 26 jan. 1 L~ ~usse SIS~lque a ete ressenti~; déjà sensiblement réduites, diminuent mesures ont un seul objet, celui de ren-
vier 1936. 

1
aussi a Tokat, Elazig et Erzurum ou davanta,ge affectant ainsi tou.s les do- dre plus difficile à l'Allemagne l'obten- l'épargne britannique 

PREMIERS COMPLOTS ll'cm_ n'enregistre ipas toutefois de dé • maines de 1Ja mavine marchande hollan- tian des devises étrangères •· 
ts •• , 

Ultérieurement, Strasser organisa u.

1

ga · daise. LA !=RANCE IMITE L'ANGLETERRE 
A total compte 14 morts et 8 Londres. 23. - Sir John Simon a annoncé officiellement, mais de 200 à 

rie série d'attentats contre la vie de u on Quoique les milieux hollandais s'at- Paris. 22 (A.A.) - A l'irurta.r de la 
... blessés G d B 1 Fran déc"d' d' déclaré f\ier aux Communes que la 300%. Dans ces conditions, la subven . 
ruehrer. Ils furent tous éventés à temps · tendissent à une pareille décision de la ran e- reta.gne, a ce a > e 

LES SECOURS Du CROISSANT •t 1 rtati ·tiJn al guene coOte à l'Angleterre au bas mot tion servie aux chômeurs apparait dé-
&!: dans plusieurs cas les auxiliaires obs- part de la Gra-~·Bretagne, ce"e-ci· arre cr es expo ons man es -

'"'"""" "" 1 d 6 millions de Lstgs. par jour. L'équipe- risoire. 
curs qu'il avait soudoyés pay1'rent de ROUGE provoqua à Rotterdam un grand pessi- eman es. - ment, l'entretien et le ravitaillement A la longue, estime l'orateur, un pa-
leur vie leur trahison. Lè pre'l1iers de Ank "èg tr 1 d misme où on la considère comme un LE POINT DE VUE ALLEMAND 
C • • • ara, 22 A.A.- Le s1 e ccn a u B 1. 23 U 0 ·q é off" des troupes coOte 2 fois plus que lors reil état de choses pourrait avoir un ef-
es attentats devait avoir heu au stade C . t R . • . f é d 1 coup amer porté a•w neutres en géné- er "" · - n c mmun1 u 1-

01 , d 1 d è r01ssan - ouge, auSSltot m orm e a ·~ . 
1 11 1 déc" . d 1 de la grande guerre. Chaque navire de fet corrosif sur le moral de l'arrière. 

ympique le secon ors u congr s 1 ra! et part· r. t à la H li d c1e rappe e es 1s1ons e a con-
de Nurem,berg et le troisième enfin catastrophe de Tercan, a envoyé 300 ten- icu ieremen . o an e. férence de la Haye concernant la pose guerre coQte 3 fois plus et chaque a • - POURQUOI -
lors de la visite du Duce. Chaque fois: tes pourk logement.des sinistrés et ·500 Jf de mines sur les routes commerciales. vion, de 3 à 7 fois plus. La GUERRE ACTUELLE? 
l'é h f 1 Ltqs à titre de premier secours de ravi · Rome, 23· - Comme ipremière con- Or, il n'y a plus de routes commercia- Le gouvernement espère pouvoir fai- --

c ec ut comp et. taillement. séquence des représaill· es enmc•o>éeS LE MARECHAL FOCH 
LE DERNIER ATTENTAT . ........, les et ce n'est pas la faute de l'Allema- re face avec les ressources du budget de OU MUSSOLINI 

Lors du dernier attentat, Otto Stras- Elle a décidé, en outre, d'envoyer uni pa~ l_e gouver~ement de Londres, ordre gne si des navires de guerre britanni- cette année à la moitié des dépenses ·- -·- ? 
ser se rendit à la frontière suisse où il inspecteur à Tercan en vue de coordonner! a ete donné a tous les armateurs de ques stationnent sur toutes les routes. prévues. Pour le reste, le chancelier de Milan, 22. - Le « Popolo d'ltailia • 
attendit toute la nuit Georg Elser. Ce les mesures pour la prompte assistance suspendre les départs de navires mar- Quant à l'obligation de signaler les !'Echiquier fait appel à l'épargne bri • observe que la guerre n'a pas été pro-
dernier ne vint pas. Par contre, Stras- des éprouvés. chands ~ destination de l'Angleterre. bancs de mines qui sont posés, elle est tannique en recommandant de souscrire voquée parce que la France n'a pas sui-
ser apprit par les journaux l'échec de Les naVll'eS se trouvant dans les port:i subordonnée, suivant les décisions de aux nouveaux titres d'Etat qui viennent vi ~es conseils du maréchal Foch qui re-
l'attentat. Il quitta alors en toute hâte UNE ALLOCUTION DE anglais n'appareilleront pas Jusqu'ai ladite conférence, au cas où une pa • d'être émis. vendiquait pour son pays la maîtrise ab. 
la Suisse, le 10 novembre pour Londres. M. CHAMBERLAIN nouvel ordre. reille déclaration ne comporterait pas Le député Lawson a fait observer que solue des deux rives du Rhin, mais par-

LA CAPTURE DE M. BEST ET OU APAISEMENTS ANGLAIS des inconvénients d'ordre militaire. C' le chômage s'est accru de 100.000 uni- ce qu'on refuse de reviser et de corri-
CAP. STEVENS Londres, 23 (A.A.) - M. Chamber- Londres, 22 (A.A.) - A la suite des est dire qu'en l'occurrence il appartient tés par mois et atteint actuellement ger les erreurs du traité de Versailles, 

1 · 1 à 1 d" d" h · craintes formulées par la presse des mal é l ~'-·-ments d M li Amsterdam, 22 (A.A.) « Havas •: 8111 parera a ra 10, 1manc e soir, exclusivement à l'Allemagne de décider l1.430.000 chômeurs. Suivant le même o- . gr. es. ave'~'""""' e .. usso. -
L pays neutres sur les répercussions dé- ru. t evu qu J usti a photo des deux agents de !'Intel- sur le sujet suivant : « Nous et la guer- quant à la publication des barrages rateur le prix de certaines denrées s'est qw avai pr e es lllJ ces 

li sastreW!es qu'aurait 1l'arrêt des expor - d Versailles provoq era· t gence Serviœ enlevés sur Je temtoire re t qu'elle pose. 1 élevé de 10 ou de 20% comme on l'a e u ien une ca • 
' tations maritimes allemandes sur ces + .... ~ .... --v,...e. 
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LA ,PRFSSB TURllUB DB CR MA TIN 1 l A ~ ~N~ALIT~~~ ~ .~. 
La guerre anglo-franco-allemande 

Les communiqués officiels 
COMMENT ORGANISER L'OUTIL­

LAGE DE NOTRE COMMERCE 
EXTERIEUR'? 

M. Asim Us écrit dans le «Vakit> : 
Tout comme il est nécessaire, pour 

accroître les expo:rit:ations d'un pays, 
d'augmenter sa productio1., il n·est pas 
moins certain que la nécessité •ïmpose 
si l'on veut développer sa production, 
de faciliter ses exportations. Les rap-

. • vent au pa8llÎf de la. v;w. atteigntlnt l.IJll 
du peuple. Les hommes d'une valcmi Les manages dans. •i;s hotels seront total de 400.000 .Ltq:;. On escolll,lM COMMUNIQUES FRANÇAIS 

'rare, formés parc~~ ·?n, s:?nt d~ns . ~~~nses . • ._ lpuuvoir l• régler à bref délaL \ Paris, :n A.A:- Communiqué du 22 no-
leur grande majorité, privee meme d un . Un proJet a ~ ~laibore pour la rellJ 1 Ces dettes sont une conséquence de vembre au nwtm : 
simple tombeau marqué par une l<tèle Sion de celles d entre.les clauses du. rè- l'ancienne i!oi sur les ~ropriatiOGS. Le. Rien d'important à signaler au cours de 

. . glement contre les dépenses exce.i.ves / ·t 
funera1re. . . . 

1 
. nouvelle loi, par contre, est formeille ; a nu• . 

Certes, aux yeux des vrais citoyens. qui ne se co~c1lien~ pas avec es eio- on. lle-<P8U.t toue.li.el' à un immeuble queJ.-1 * 
les signes matériels comme les stèles, genoes ~e 11;" vte ~aledmoclel1nla Ville. IlL~'conque si l'on n'en a pas versé d'abord Paris, 22 A.A. - Communiquo officiel 

. , SOUJJllS a assem.,.ee e e. m- i di l d embre au soir · la pierre ou "es monuments ne peuvent . . • • le montant intégral. C'est re que e u :n nov · 
. de val terdiction de célebrer les noces dans les , . ,_,.. . . tre 16 dan 1 fournée marquée par /'activ>té des deux 

a.voir eur. h "tels 1 . 0 ho à li leg:islat$11' s-. premwu con " - 1 
Le valeur de ces oeuvres ne peut se Oter !sera evb ee.desn. se .tésrnera. -1 ger de Ja. création de nouvelles créan-

1 

aviations. 
mr e nom re invi qui ·pour- · · d J' 

rts tre les exportations et la pro- mesurer que d'après la signifi.cation • . . • . lces de ce genre. Deux sous-marms ennemis, ont un a-
po en . ront etre adnus a ces receptions. Ce , . . . , · 
d ction ressemblent à la fameuse bis- que nous leur accordons nous mortels. . . _,_ _,___ . Ces indemnités d expropriation en vait été déc.ouvert par l 11éi1on11ut1que n11-

u · chiffre sera momv.ie """"' 1~ V1llages • . • lé êm t ., 
toire de l'oeuf et de la. poule. Plu:; noa lA Nation tu:que, qui sait élever de d 1 ·1'· Il d'"'~" soufil'rance ont donne lieu a des cas vale, furent cou s par un m e orp1 -

. que ans es v1 ,es. sera ..,,_..,,,,.,u par On ·te / à L- d' · t an 
affaires d'expo~n seront orga.ru - grands fils sait aussi parfaitement les . . • particulièrement douloureux. Cl eur 3 ·~ures m erv e. 

COMMUNIQUE ALLEMAND 
Berlin, 22 A. A. - Le Grand Quartier 

Général communique : 
Sur différents point, du ftpn.t o«identol 

faible activité de l'artillerie. 
Le 3z novembre l'arm&e aérienne aJ/B .. 

mande exécuta de nouveaux vols de re~ 

connaissance au .. dssus du territoire britBfl" 
nique, jusqu'à Scapa Flow. Les reconnais 
sances sur le territoire français s'étendi .. 
rent au-dessus du Midi de la France. 

Le même jour, conune les jours pr6cé .. 
dents, de nomhrefiJX avions de chasse ftJ" 

rent mis en ligne Ppur protéjer la Iron .. 
tière allemande de l'Ouest. Ils ne prirent - • 't.r ·+ · • contre de se livrer a des fetea bruyan. . lin · · COMMUNIQUES ANGLAIS sées et soumiiles à un cont?Ol• e oi.., apprécier. . , . d . . . . nota.mment celut d'un orphe qui na 

od •ts d tes a l occas:ion e Ja c1reonc1s1on qw 

1 

. 1 lui 1 Lo d 22 A A L' Amiraut8 et le pas conta<tt avec l'ennemi. 
plUs la 1production des pr Ul u pays L'idée de J'ol'gall.isation d'un con- est un événement de la vie privée. pu_ entrer enJ:~te"'26sion qued o~u:tre- m·n·s~è:esde fAi~ ~:,muniquerit . 1 L'artillerie anti-aérienne, mise en batte· 
propres à l'exportation en sera encou- . te ti na! pour le mon ment L,. terd·cti d stit d meme eut a ans, e o - i i . .- -'•·• déf se 

C->u.rs ID rna o u . m 1 on e con . uer es co~-1 val d' bien ui ilui avait été Jégué Les Allemands prétendirent hier que . rie dans la zone occ1de,,,_,,,e de la en 
ragée. funéraire d'Ata.türk est juste. Il ne pou· VOIS de noces de plus de cmq autos sui- eur un q , . • . . . aérienne, n'a pas eu roccasion d'interv•· 

C'est dire dans ·les conditions . . . par son """re décéde un quart de siècle leurs avions de reconruusaanoe, QUI survo-
que vait être autrement possible de cher- vant celle de la mar1ee est maintenue. ...- . · · rùr 

· '--·ti l actuelies pour pouvoir l' . d' pl.us tôt 1 ll y a des familles qiu ont été lèrent 1' Angleterre lundi, ont accomplt · 
m.,,,,~ on.a es oher et de trouver artiste Cll>pable Une galerie des tableaux de la · • · • · \ ~-~-~.,.._,....,,..,,....,._,..,...,..--,-.--......,.--
d '-·el affaires économiques. . . . • - . ruinées ,,,..,. des formalités de ce gen- leur tache.La réai'tté est qu un apP'lreil al- -
.,. opper nos exipnmer Je mieux nos sentiments. 1 Revoluhon .-- · , · d 1 bo d d • 

1 be · ,. se d'organiser !'outilla- . . . . . re lemand réussit a attem re es a r s e. et Breme. 
e som s rmpo . . Il senut a souhaiter que cet artiste L'Uruon des Peintres Indépendants ' , . 1 Dr Lûtr .qondres, mais qu'il fut chassé à fa mer par 
ge de notre commerce. extérieur. soit un fils de ce pays et on souhaite- vient de prendre une initiative interes' - .L empressero. ent qui. m. et . e . . 1 

t Kird - usti lui ga les avions de combat de la Royal Air For· * Londres, 32 A. A. - Le ministère de /B Le pa.ys, il est Vl'8.l, ne sen pas a.c- rait de même que, d'ores et déjà, les sante et qui mérite tous les encoura- a.r a reparer oes ID.J • ces, · , -
M · J e- bea de ur eprouves ce qui rapportent avoir vu une partie de Aµerre économique annonce qu'au cours 

tuellement ce besoin. ais e gouvern . artistes turcs travaillent avec enthou - gements. Ces artist- qu1· sont au nom-' gnera ucoup ooe s • . . I 
~.... li I'avion tomber dans feau. Comme nou~ des 11 premières semaines de la Auerre, e 

ment, depuis le jour où il a commence siasme pour ce monument à la mémoi- bre de 25 ont résolu de constituer un 1 Les convois de tram pour ec:o ers . . 1 • 0 
à , d la. est.ion du relève - . ' • . e Nos confrères publient une émou van- 1gnonons le degré du dommage encouru contrôle de la cpntrebande intercepta 44 

. s occuper e qu . re de notre Am. galerie consacree uniquement aux pha- • . , / · ...... é · 1 d · ée A 
ment de l'économie nationale. a donne • . ,. • te lettre de remereiements a la direc- par I appare1 , nous n a.,.,ns pas 1ug ut1- au/le tonnas de marchandises eetm s 

. . , isation LA BULGARIE DOIT CHOISIR UNE ses de la Révolution turque qu ils se re- . s ulaires d'Usküdar et le de mentionner ce détail. l'Allemagne. 
une grande liilpoI'lanee al organ . servent d'évoquer .sous ses divers as- tion des tram pop 
des rouages du commerce ~rieur. PROCEDURE PLUS SAGE ect.s. Ka.dikOy, signée a;iar '\IIl groupe de pro- 1 Hier, un desl.coyer brit4Ilnique recueil- * .. 
Mais t-ette question est excessivement Nul ne saurait rùer, constate M. ~ü- p lis se so t cires . . 1 M .. a.li fesseurs, d'élèves et de parents de OO>! lit à son bord a officiers pilotes allemands Londres, 2:1 A.A. - Le m1mstère de 16 

• na ses a a. uruc;p - . . · 
complexe et elle constitue en meme krü Ahmet dan• fclkdam> que 1.,. té po la . d l d. . 

1 
derniers, pour 'l'établissement 8/UX heu- tous deux grièvement blessé>. Les prison- guerre économique communique : é 

temps une question de régime. C'est Bulgares .,;rit sortis perdants do la cal ou~ril· s pipz:er et eur esi:rner uton.
1
o- res de la rentrée et de la sortie des clas- niers faisaient partie de féquipage de J'a-1 Pendant la derrùère semaine, le corrJt 

. . mssen exiposer .eurs 1 es . . . . . . . "" 
dire qu'elle n'est pas susceptible de fa.1- grande guerre. • d fa. te La M . . li , ses, de oonv01s spec1aux reserves a.ux vion allema.nd,qU1 comme relaté plus haut de contrôle de la contrebande exruruna I,-

re l'objet d'U'll règlement d'ordre géné- Par •t.e d la déf 'te ,.1 t b. 1 e çon pez:rnatnen:t · urucipa té coll~ens. a été abattu lundi par nos avions de com- cas de navires dont 74 furent ajournés à 16 
. . sui e ru qu 1 on su ie eur a prœms ou son concours. Le : , . . . . . ail 

ral On a essayé d'orgaruser JSOlément le f t •- ,,.,,, ·è ·1s t 'té' Part· 'est . . 1 t . Pourquoi l adminU;tlration des trams bat. Ils avaient essayé de prendre de& pho- semame précédente. Le total compcen · sur ur ron , = ,_enu re, ' on e 1 s engage ega emen a appu- . . . , . 50 certains articles d'e:ioporta.tion qui n'ont d la ,,_ ....... ett . de notre rive n'imiterait-elle pas cet lbs des a.'entours de Londres et de fes- les navtres des national1tes suivantes: 
cause e ce que gram..., guerre c ~" yer c e entreprise. J · , · 1J 

pas de rapports entre eux · on a crM ch · , f t d M éd . 1 " . • 1 M . d Arts d heureux ex<imple ? tuaire de la Tamise. Ainsi, ces faits con- hollandais, 19 anglais, 26 norv.,g1ens, • a evee sur .e ron e ac ome con- ,.,IlSI, apres e usee es e . · • . . , 
ainsi le monopole des tabacs, l'office tr et , alli' Le tem · Dolmabah .. 1 - 1 t' d'At Jusqu'ici, elle a mis un som jaloux à firmenr finexe.ctitude de la version aile - italiens, 16 suédois, r3 grecs, 12 danois . . e eux "eurs es. ps qui çe. cree par a vo on e a- . . . . . ~.1 Vfll 
des produits de la terre, les COOPflr&ti- s',.... ec' oulé dennio a été' '~·uffi·sant à tü-" ..., q . _,.._ ·"-"-· d swvre strictement Qes traces, dans tous mande. 9 belge., 8 améncams, s you..,...aves. .• 

""" .-- ~ ' ,,,... .,.. u1 pe,,,,.,.. aux """""'rs. e se !'ad . . •-ti d . d . f t . . t .è t na•' ves des noisettes '>llî le littoral de la pa 1 d ul et Q ~.-.- d et rendr ~6 d f . h et des domaines, de · miros~ · .. on ont Les av10ns e la Royal Air Force accom- cargaison u same en 1 rem.en ; r4 • nser es o eurs es ,,_.. ~ e c .

1 

e <:o ••• .,_ e aÇQn s1 eureuse . • • 
/ 

cor 
mer Noire l'union nn.ur l'exportation te d,.,, •te N' . 1 Tu . , · l't d 1, d . t elle a pris la succession. Sa seule ini- plirent avec succès mardi des vols au-des~- res furen1< relachés. Dans ao cas, es 

• .-~ .,.ai • eanmoms. a rqme re - SI comp e e e oeuvre es pem res . • . . . . . 
du bétail dans !'Elst. bli · tout d' bord t . le +..- ,.__ ·"· . +>.;.,, <tiattve nouvelle a eté de suppnmer les sus do Stuttgart, Francfort , Hambour gaisons furent sa1S1es partiellement. • pu came a e allSSI urs ..... rs, ce .... nouv,,_ pma.co--iue ac- . . . 

Mlris dans les condit~ons actu~lles du autres voisins balka.niques ont offert à croîtra le 11>atrimoine artistique de no-~ de libre pa.re~urs dont JOU~ -
monde les faite. ont demon~ l.!Muf - la Bulgarie beaucoup d'oooa.sions de ré- tre ville. sa.:t le personnel des JOUl'IlaUX qm sex- FEU L'AMIRAL GUEPRATTE 

-
UNE EXPOSITION D'ARTISTES 

ITALIENS ET ALBANAIS A ROMP fieance d'une pareille orga11.1sa.tion. La parer les .pertes et les douleurs du pas- . . • , . . prnnent en langues autre& quel& turc. LES CUIRASSES FRANÇAIS A LA 
. . d' rd Les mdemn1tes d expropriation EU •• _,_-6 br d' · gta· \ déciaion du gouvernement aQ<lO er sé. Le dernier accord de Sa!!onique est . • es e.......,= a.u nom e une vm 1- BATAILLE DU 18 MARS 1 

d · • i' rta.tion a encore ac 1mpayees ne d'ailJeUl"I! Br t L . . 1 G é 1 Le 18 crt. a été inaugurée à Rome, P8 

es prun~ a . ~ . - une des preuvœ les plus évidentes à La. présidence de 'la Municipalité a • , . . es • 22 -dé e vidce-talmira du pratte' les soins de la Confédération des Artiste• 
cru la necessité dune telle organh«a - cet éga;rd d ·--'' . !' bl' . . le Tout en :rendant à ce souci d'écono- qui a comman pen an a gran e guerre · . . ·tio~ 

· em ... ...., a asaem ee munielpa un mie !'ho~....,_,. qu'il mérite, nous ai- f . 1 et des professions hbérale, une expos1 
tion. Mais notre voisine et amie la Bulga ---~:t ", _ . .._A.: d 38 000 L•.... ...... ........... -t>.... la flotte rança1se aux Dardanelle est mort 1 c·est 

·:ne - "'""' supp1eme ........ re· e . "'s. merlons voir cette administration réa- à l'â d 8 j de peintures et de sujets albanais . 
. Personne d'ailleurs ne. sous- . rie s'obstine et s'entête même à de - à inscrire au chs.pitr~ d- i·ndemru·te's ge e 3 an•. . .,. d. t à o""' 

de la esti Les ~0 ~ Jiser aussi d'autJres innove.tioll6, de ca- une petite exposrnon, 1sen C< pr ,.-
l'importance. q.u on. . a~s mander des con.cessions territoriales d'expropriation. De ce fait .u .. di·...,.._ * el tic~· 

"""'" to t.... trait = -,.- ract.ère moins neg' atif. L' . 1 G é tt à les journaux italiens; mais le est par sont ,,.... ~ ges u. =<>JS en ce ~ut a pour compenser 1a catastrophe de la sera d'un monta.nt toûal de 138.000 Ltqs amira u pra e avait sa marque . - ' . ré· 
h d système ~mploye Le mo LES CONFERENCES bo d d . é S if L d 1 ba hèrement intéressante, parcequ eHe r.p au c OIX u • . ~ . ·. - guerre mondiale. Ses demandes sont dont. elle poun'll ,i;~ser 3·uonU:à la fin 1 r u cuirass u ren. ors e a - 119' 
~1 d taba: (;té nst tue en pro ~,,... --.. jta·n d 8 d 1 ée f sente une première manifestation de co 

no>""e u ' . c a co 1 • - claires : la Dobroudja. méridionale, unê de la première année financière, qui ex- ~u a H. ~evi Jt d41 Beyo~lu d:Ci~iveu p:ur~=~sd;:~~~es o:: t:u~eo~: ca~: boration artistique et culturelle entre J~i 
fitaPt de 1 existence dans le pays d un partie de la Macédoine yougoslave, un pire en juin prochain. Au3ourd hm 23 courant, a 18 h. 1 

1 
. é f . nation italienne et la nation albanaise qu 

monopole po. ur .. la vente, d. u tabac sur accès à la mer à <travers le territoire Le crédit pour les expronri.'.l"ons qw· 30 • . . pagne, es c:11rass s rança1s, au nombre 
L ff d ,. u precmes, M. le JUge Erlœm Korkot d . t été titués lui est unie. 

le :marché mteneur. 
0 

.
1
ce es pro. - hellénique. La Bulgarie place ces re - sera inscrit au nouveau budget, œlui fera une conférence au c Halkevi • de~ e. 4~ av~;entt co;s en u; ~~:pe Au total 13 artistes albanais et 16 at'lis· 

dui~ de la' terre est aussi. un: orgam- vendications, le cas échéant, au d·essus de 1940-41, s'élévera à 262.000 Ltqs. Beyoglu sur le sujet suivant ·qm eval 8 aqu.-r es ouvrages e en- tes italiens ont été s'inspirer aux sour«' 
sation de 1 Eta.t Les cooperatives des d 1 · d l · ·té t d · se turcs à courte distance, après que ceux ,,.,. 

· . . . . e a paix, e a prospen e es J>OSSl- Or, il a été établi que les indemnités Le droit de tutelle pures et vives de la terre, de l'abnosph~,. 
n.oi.settes sont des m.stitutions. serm-,of- bili"'-· de de'fe·"- _, __ n.11 ... --. Il ··p- ci auraient et'é canonnés pendant pb -

"""' - """ .........,......., ~ et du folklore du pittoresque pays d'ou ' 
f1c1elles créées en tirant parti. de 1 or- =rait q"e ~ "'=derniers "'le a re- sieun heures par un premier échelon de 6 d" 

d .r:r-· "' -~ ç- qi: érl • tre-Adriatiquc, dont les destinées sont e 
ganisa.tion de la Banque Agricole an. s fait d œt"" ·"~~ -'~ co-Aui"'· sa po- '11 rom Je. a11 X cent unités britanniqu.:s comprenant notam - d' 

E f 1o11; IU.6"'~ ~ •.M,.L ·"P" ,.41 . sormais unies aux destinées impériales 
les c vilayets > et les • kazas •· n m. litique nationale. On annonce de Sofia #" ment le Queen Elisabeth et d'autres unités 

:•uru~n .pour l'e:xiportatio.n du bé~il a qua la BuJ&a.rie Ilil partitjpel'& ~ à importantes. R';;'~t à Bari que l'idée de constituer uP 

ét~:~~~ ~::!e:n:~~~~:Sp~~ile a.uendicu~ ~~C baj:vni~e te.nt.?~e selltisfr.:· :l ctt•s d• vers... anAg~i:~:=~a:~a~tm~i :~!u,JaUrgt~aln'atmqirua~ prix «Albanie> fut lancée. L'expositi~ 
V ca;wuns n am'o...,. pas e..., sa a1- < ' qui vient d'être ouverte à la Galleris u 

suffisante pouT ass~ l~ beso~ns du tel;, qu'elle oonserve son attitude d'qr les forts étai"ent assez maltraités pour pou- Roma groupe 
40 

tableaux d'artistes albB. 
pays et assurer les ob:iectifs nationaux position a-ux tn\.itlis de V~ et de ll était un Toutefois, a:i contact de l'eau glacée ' voir être engagés de pr~. ordonna ><ux cui- nais et 42 d'artistes italiens.Pour cornPJi• 
du point de .vue de l'accroisseme~t 'de Neuilly. Dans ces co?JditiQns, tous les pe!U navire ..• Ziya reprit ses sens. Il se mit à se débattre rassés français d'entre• ~•ns :, Detroit • ter l'évocation du milieu typique albansi" 
nos e:xiportations ? Dans le cas ou i on espoirs qui avaient été basés ces tempe Le y alçin est une gracieuse allège à la comme un beau diable et à appeler au se- ceux-ci eurent à essuyer le feu meurtrier de la salle a été décorée au moyen de cos tu' 
voudrait :pourvoir d'une organisation derni·4~ ~·r la•~-'·-~~" """eur de la pro:ie recourbée qui d6place 22 tonnes. Un cours. Des embarcations arrivèrent et le batteries de campagne .hss1mulées der - . , d . elb nsi<-

""'-0 ~w.. '~L'""'"' ~ .1:0...-• • .. mes, de tapis, d armes, e 1oyaux a 
l'exportation des articles qui n'~ ont colllltitution d'un bloc. !JaJkaQique s'ef- petit moteur auxiHllire quj ff>i teuf-~ à recueilliTmt. En même tempe, les autori- nère tts fourrés d• h cvtc. Les toiles exposées • pour la plupart d<' 
pas encore une, quel''· sera. celm d.en. tre• foni:U-ent. l'arrière, actionne une hélice et donne à tés ont forcé Je ~·--on et son acolyte à « Elles nous battaient presque à bout 1 di t' d lurnit' 

f dra ch .._.. Y""'..... • paysages, sont resp en ssan es e 
ces divers types qu il au OISU' • Le . t b 1 . t cette grosse emban:•tion une autQnomie débarqµer. portant, a écrit l'amira: G:iépratte, en a- d 1 . ériti• 

. . il d'ad pt r ·· · gouvern.emen u gare Vl'ell . 

1 
, re et se recomman ent par eur smc 

Ou ~en C<mV1~ra-<t~ o e un d'approuver d"6 ~ts militaires s'éle- appréClabk. . . . Le Yalçin, avec ~ ~ommes de moins à yant soin d atteler et de se déplacer fré- leur probité artistique. 
systeme !»us genéral . vant à 662 millions de levas. Il <!St hors Le Yalçm qui est mscn~ au port d'Ere- son bord, a poursU1V1 alors vers Eregli ' quemment sans que, trop occupés par l'ar-

Le ministre du commerce, M. Naz- de doute que ce montant ne pn>vioo.t gli avait appareillé l'autre soir pour lamer une traversée qui, espérons-le, ne sera pas tillerie lourde d~s grands forts, nous eus- LE VICE-ROI D'ETHIOPIE DANS 1...A 
mi Topçuoglu iparlant aux journalistes pasd'unsurplusderecettea tpeut-être Noire avec une car&aison de denrées. L~ .marquée Pat" d'autres incidents. s1ons grand lomr de les rechercher ef de REGION DES LOES 
de notre poli'"~ue commerciale a dé- me·me a ~-1·,, fallu, .,....,.~ l'•-,.~, ,~ _ m. oteur tournait r.ond, avec un bruit régu- · Un zèle les détruire · Notre seule ressource était •# 

..... -c ' .-- -~~· ~ 1 Addis-Abeba, 22. - Le vice-rois 
menti cerbaines rumeurs erronées. Il terrompredes oeuvres de reconstruc - her, Le vent, q_m <tait favorable, faisait 1 malheureux ~e stopper et de nous laisser dériver sous rendu en aéroplane dans la zone d~ 
est faux notamment que l'on songe à tion et de déveJoppement en cours. De gonfler la voile quadranguleir<r. à bourset J Autotiraire, tyrannique le p1>y•an Akif, 1 acbon du courant. Il set aisé de concevoir lacs en <territoire des Galla-SidamO· :· 
réunir tous les n~ociants importateurs pareilles dépenses .ne pourront pas être ~u navire. On r~ontait donc l.e Bosph~re au village de Savcibey, commane de S:ë- q~e dans de. tell~_conditions, nous ne pou- a visité les cultures du coton qui ,;'~ 
et :xportateurs .d Istanbul pti~ une seule supportées indéfiniment par nos voisins a belle allur et 1 équ1p ge devisait paçifi-, güd, rendait le vie duA! à son fils Mehmet'. V1ons manqda~r d etre fort ~rouvés>. tendent actuellement, dans ·!e distflc 
umo~ .. ne pareilles c~œ Ons, a di~ comme d'ailleurs tous les Baolkans ne que'."ent su~ lè pont. . . !Ce dernier, à bout de. p&ticnce, quitta un Au bout un peu plus d.une heure, le à 3.500 hectares. On calcule que la p~ 
le ministre, ne sont m concevables ni pourront tolérer à la Ion e la . _ L on en vmt à aborder un suiet qu de- beau joUll la maison paternelle 'et voulut commandement en chd estima opportun duction sera de quatre quintaux y-. 

" bJ ' gu perpe . - . d" . . d' d d 6 . é b . JIP appuca es. tuation de l'état q'instabi!ité et d,. . _ vra1t étr<" inter 1t en navil(!ltion : on parla fuir chez un do sa one!«, habitant un vil- envoyer une esca re e cmrass s n- hectare. Le vice-roi a visité aussi 
Néanmoiœ, n<>us croyons qu'il de - curité actuel. 1nse de femmes , d'une femme <n particulier lage voisin. tanniques prendre la relève des cuirassés instadlatiorui industrielles pour la prO' 

meure possible et qu'il est nécessiùre. . . . . dont le patron Ahmed et le m6œnicien 
1 

Loniqu'il constata cette évasion, Akif, français qui avaient reçu plusieurs coups d tion du coton. 
en profita.nt des expériences réalisées d' Nos VOISIIJS feraaent beauooup mieux Ziya s'ét&ient disputé les faveu"' avec un en proie à l'un de ces ace~ d, fureur su- portants et avaient tourelles et casemates uc 
antérieurement, de réaliser certains or- abandonner leur obstination actueJle succès inégal. \bite dont il est coutumier 311isit son fasil endommagées par l'explosion d'obus lo:irds 
~nism~ pour ~·exP?':t8-ti~n d'arti~es :~e:n~buer à Q'établissement d'un Il n'en faJ.lait pas davanta e p<>ur ravi- .''.t voulut s'élancer à la ix:u,.,,uiœ du fugi- C'est .au mom~nt. où il manoeuvrait 
determin.és. ~ faoilit.ei;rut ~e ~nt!'<1le mieux lkanique. °:la vaudra beauooup ver chez Al)m~ une bless~re d'amo.ur. et '! tif. Mais les voisins l'en empêch.àent. Le po~r quitter Je. Dê.ro•t que le Bouvet vint 
<rendu necœsa.ire par 1 attribution de pour eux:meipes. Et; pour les surtout d'amour-propre qui ne s'était ia- cmur de Ja vie privé~> n'est qu'une simple se Jeter en plein dans un champ de mmcs 
prime:s et la iprot.ection d68 droits des ~~ce~ Je moyen d jouir en- meis complètement cicatrisée. Il faut dire 1 haie, au village.Tout se sait dans les pe- et coula en moins de 3 minutes. 
producteurs comme aussi le maintien fin dune veritable !léeuriW. qu'Ahmed est un gaillard taillé en Hercu- tites agglom6'ations rurales. Le Gaulois, atteint par d.ux proJtCti 

UNE GREVE A LONDRES 

-o-- oO 
Londres, 22. - On annonce que 4 t 

wattma~1i's de fil-bus de LondreS . 0~, 
proolan:1é la grève à la suite de6 dif • 
cuités provoquées .par la manque sl>~0~ 
lu d'éclairage et par la suppreesiOill. d \lie 
bon nombre de voitures, ce qui obli~re· 
personnel à un travail suppléments! 

de 1a valeur et du prestige des preduits UNE QUERELLE A PROPOS D'UNE le, aux biceps saillants. Il obeerva, d'un Il y eut donc une foule de gens bien in- les de fort calibre à l'avant et à l'arrière, 
turcs sur les marchés ~rs. FENETRE ton ..-ntencieux, que les femmes sont bien tentionnés qui saisirent Je père trop sévère parvint à peine à aller s'échouer à l'île de 

LE MAUSOLEE D'ATATURK , . . . sot:ta d'accord'er leur 1Jréférence à des par les bras, lui prodig-Jèrent de bons con- Drépano. 
C est .81.n'" que M. M. Zekenya Ser- gringalets, alors que pour naviguer, sur l'o- seils, ponctués de petites tapes amicales Le Suffren était à pdne moins éprouvé. 

M. Nadir Nadi observe, dans le t~I déf~mt dan.• le .r,.,,~ le conf/" so- céan de l'amour, il faut pouvoir tenir la sur l'épat:le.. L'amiral Guépratte avait gard6 de sa Le « Palais du Commerc:.e JJ Je 
cCümhuriyet> et la cRépubliqu~ : v1e:o-lmlandaJ~ . Enreirstrant raccord barre d'un bras sans faibles&<:. Ziy11, piqué - Mehmet est déjà un 11rand garçon ! participation à la compagne des Darda- La direction de l'Evkaf a déci~ 

Le monument que nous éléverons QUI est en pre~at.ion pour I.~ ~ègle- a. 1 vif, répondit par une insolence. que diantre! 11 est femps qui'! fasse sa nelles, la plus vive admira~on. pour Jesj construi~ à Elmino~ü sur un t fié· 
pour Atatürk l1e sen. pas &eulmnent ment du confltt 1aporlo-sov1eltque ' SJr le pont étroit du Yalçin, entre J~s vie lui-même. D'ailleurs il ne va pas chez combattants turcs Et il J'expnma1t en to·,. qui dœt etre procha.mement ei<prôP J1l 
i'exp1-ion deti sentiments immoz:teis notre confrère écrit : sacs de pommes de terre et de petits pois des étrangers. Son oncle lui veut du bien ... te occasion. un vaste immeuble qui prendra Je no . 
que nous nourJSSOns envers ce heros Cette nouvelle est un résultat inté- une lutte !\:race s'engqgea entre les deux En même temps on essayait d'arracher de Palais de Commerce ( Ticaret ~i 
sans pareil, il monitrera aussi la façon ressaat de la nouvelle poli.tique des hommes. Elle fut courte. des mains d'Akif son fusil sur lequel ses LE NOUVEAU CABINET yi). Un accord sera conclu dans Cil 

dont la _Nation turque honore ces Soviets tendant à liquider ses conflits Ziya fut bientôt cloué sur le pont par doigts continuaient à se crisper avec rage. LITHUANIEN avec la Municipalité. it1> 
grands fils. avec ses voi.sùta, dans la situation inter- une main de fer qui lui serrait la gorge tan A un certain moment, l'homme voulJt Kaunas, 21 (A.A.) - Le nouveau ca- Ce sera, dit-on, l'immeuble le ~i-

Jusqu'ici, nOUs n'iwions pas fait no- nationale actuelle pleine de dangers et dis que son visage était fum6fié sous · 1cs sie d~ager. Il fit un mouvement brusque. binet lithuanien est fol11l!é avec MM. imposant de toute cette zone. Le fot· 
tre devoir. A l'époque du Sultanat, tout de surpri:;es. ' coups. Un passaa:er, Mehmed, d'E~li, dit Cela suffit pour amener une pression mal- Merkkys, comme président du conseil, de-chaussée en sera aménagé en ·tie 
~énement revêtait un caractère reli - * Patron Mebme<I, jugea le moment venu heureuse sur la gachette. Urbsys, ministre des affaires étrangè- me de haJ.le. Il comportera. une se é-
gieux, de sorte que nos grands hommes! M. Hüseyin Cahid Y alçin critique d'intervenir. Et, bravement, il se rangea L'un des gens les plus empressés à cal- res, général Misteikis, ministr~ Je la de boutiques qui seront louées à deS 
- et encore rien que certains d'entre sévèrement, dans le <Yeni Sfl.ba/1> le du côté du plus fort. Ahmed et lui saisi- m"" le terrible pater /amilias, Je nommé guerre, général Skucas ministre de l'in- piciers, des bouche1'S, etc. 

11 
eux - étaient ensevelis dans un mau- publications de la presse allemande A rent alors le malheureux Ziya, qui étai1 Rec<ib reçut la balle à bout portant et cç térieur. M. Tautininkai est nommé pre- L'Evkaf oompte organiser un dJ dO 
solée et on leur conférait aussit.ôt un fégard de la Turquie et cite à co pro- proprement groggy, et le jetèrent par des- pleine poitrine. aL mort a été instantanée. mier mafre de Kaunas et ministre plé- cours pour l'élaboraition des 'PJa.111' 
caractère de sainteté qui les éloignait po• de "ombtt1u( textoa. sus bord. L'hitl>!tuelle C!iqu!t'e est oen coun. I nipotenti:aire pour 'le territoire de Vilno. la. l!ouvelle conatructio:a.. 
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Les fruits sont bons et abondants en Turquie 

Employez-les pourraviver 
votre Beauté 

.. 11 a 1=:=:aaaooo SUBISSEZ-VOUS, daus· Les Nouvelles Créations J'ai retrouvé, il n'y a pas longtemps résultats. 
une amie que j'ai connue à Büyülœda, Une façon d'employer 
grande voyageuse devant l'éternel, et le jus de fraises 

Les enquêtes 

de 

"B V 1 ., 

le rhoix de vos 
VETEMEN1'S, lï11-

Tailleurs, Manteaux et Robes qui venait de rentrer après un long vo- Voici une vieille recette que vous 
yage à travers des pays exotiques si - vous amuserez à essayer en vacances : 

Par Georgette tués en Afrique. prenez oo grammes de fraises, extra-
N'yant pas vu depuis environ trois yez-en le jus ; mélangez avec une cuil-

j'ai eu la bonne fortune de fe-.lllleter les h · · · • ttenda· · 1 1 · d • f 'ch b tt · Quant aux robes d'après-midi celles-ci ans, ma c ere amie Je ma 15 a a eree e creme rai e ; a ez en neige 
modèles d'une riche collection. Le coutu - tr 1 ha ' · li bl d' uf · l f · sont innombrables : en crêpe mat, en ma- ou ver pius c ngee que si e e avait un anc oe , mcorporez- e aux rai-
rier qui en est l'auteur possède une imagi~ t ent h b't' Istanb l ·u t · la • L """ l ·1 rocain, en taffetas, en lainage fin, et sur _ cons amm a 1 e u , sa Vl e ses e a creme. o • ..,. ue e me ange 1 :yog u 

1 Sl'ARS ? fluence des 

Par l'intermédiaire de mon aimable 
amie Pakize, j'avais fait parvenir, il y 
a environ un mois un petit question -
naire à quelques élégantes notoires d' 
Ankara, Istanbul et l2lmir pour savoir 
si, dans le choi)< de leurs toilettes elles 
se laissent influencer par les beaux a­
tours vestimentaires des stars. 

Prœque toutes ont répondu par la 
négative. 

• Nous ne copions jamais les toilettes 
des stars disent en substance, deux 
d'entre elles, mais nous nous inspirons 
souvent de l'ambiance des films, des 
Coiffures et du maquillage des artis­
tes qui lœ intel'prètent • · 
Pas d'actualité 

Une des femmes les mieux habillées 
d'Istanbul m'a écrit la longue missive 
SUivante : 

« Peut-on nier l'influence du cinéma 
• de nos jours ? Non. Tout au moins je 
• ne le pense pas. MAis cette influence 
• s'exerce-t-elle dans tous les domai -
• nes ? Jamais il ne me viendrait à l'i-
• dée de vouloir la robe de Marlène ou 
•de Greta Garbo. D'après moi, le ciné­
• ma n'a aucune influence sur la mode, 
•je parle ici de la mode au rpoint de vue 
•couture : c'est-à-dfre, robes, man -
• teaux, chapeaux. 

• D'aillelll'll, comment voulez-vous 
•que nous ayons envie d'avoir la mê · 
•me robe que telle ou telle artiste, 
•puisque les films mettent quelquefois 
• un a.n à sortir. Les robes ne peuvent 
•donc pas être d'actualité. 

• Quant aux femmes qui essayent de 
•porter à la ville les robes spectaculai­
• res qu'dles ont vues à l'écran, elles 
•sont toujours mal mises >. 

lrn écho d'Izmir 
Une toute charmante habitante d'Iz­

mir, jolie à croquer, femme· d'un des 
!>lus importants négociants de la ville 
m'écrit pour me dire : 

• Non ! Je n'ai ' jamais eu l'idée de 
•m'inspirer d'une toilette que j'ai re­
•marquée sur un des importants écrans 
• d'Izmir qtti projette très souvent des 
• productions d'une grande somptuo-
• sité. 

• Mais si je .n'ai jamais tenu à faire 
• copier par ma couturière une toilette 
•vue à l'écran, je me sws par contre 
•inspirée d'une époque... Tenez, Ions­
• que j'ai été voir la « Dame aux Ca­

nation sans bornes et un talent éprouvé en taJ l' t · te.m ' é O 't t b' h • · te tt à tout en satin; noires très souvent, mais tou na e au c ima SI per . n sai es ien omogene, &JOU z-y gou e 
la matière. Aussi ses oeuvres sont-elles d'u- b' l -'- d l d tt 20 .... d' d t 20 • jours égayées par un détail. Robes cloches corn 1en es pays uuau s, e gran so - gou e gou •• es eau e rose e 

Par SIMONE ne importance considérable, comportant ' 1 ·1 b' t 1 d · d be · · T froncées, phssées, aux corsages incrustés de ei • a. rmen a peau. grammes e teinture e nJOm. ar-
un grand choix de maquettes les plus di- Or · · ' li dit t• cette el! t _,_,. 2 dentelle, de tulle, de broderies parfois sou- , VOICI ce que e me mez avec exc en e .. .,,._.ure 

. de verses où abondent les idées les plus no·1- 3 f 'll 1· · d · leur parti ce dont la nature ~es a do· lignées d'une discrète touche de métal. Une lotion de beauté ou em es rep 1ees e gaze a panse-
t '"·s. velles et les plus !:>riginales dont je tiens d ment.;; et gardez sur le ui~•""e une heu-~~ au jus e concombres. ·--.. 

Quant à l'influence directement sur à faire bénéficier les lectrices de la page Ces robes sont montantes les manches Si vous souhaitez n'utiliser !e jus de re environ. Lavez ensuite le visa.,<>e à l' 
les robes, comme -;.. le rus plus haut J·e d•e Madam, e de Beyoglu qui voudraient sont ajustées et font le bras fuselé. Citons b 1 't d bea eau tiède adrutionnée de quelques gout-

! 
· ,-. N sen inspirer. notamment une en taffetas noir avec un tc?ncom resl qti~e comme ai , e rafu-

ne a VOIS pas auss1. ous allons voir • . . e, comme o on pour noumr et - tes de benjoin et d'alcool. 
les filins pour passer un agréable mo - ' * ruché de meme tissu zigzagant sur le cor- fermir l'épiderme après le .nettoyage Une heure, direz-vous, c'est beau -
ment et non avec l'idée d'y trouver une ! Les tailleurs abondent. Ils sont en tis- sage et la jupe; une autre, en georgette a- du soir et pour tenir la poudre le ma- coup ! Mais si vous tenez à faire pro-
idée de toilette. J sus duveteux, glacés, chauds et conforta- vec des découpes de velours; ~~' tr01s1è":'.e tin, prenez dix concombres de grande VlSlOn de santé pour longtemps, 

L fil h
. . ~ bles d'aspect, dans des tons gris allant du en satin matelassé: une quatneme en cre- taill ,.,.. - • · t Co 1 voas vous imposerez de faire la sieste. es ms 1stonques 1 . . . 1 e ~• murs a pom ·.1. upez- es en 

Q t film h . t , gris fer au gris clair, bordés de renard- pe de soie avec un emp1ecement en ve o:irs d t . l'aid d' ·11 · nl Pourquoi n'uti"---'ez-vous "'"' ce uan aux s 1s onques que nous . . eux e , a e une cw ere, e evez J.U:llÇIJ. r--

rf . d 1 sall bsc chinchilla d'astrakan gris· un manteau en cyclamen; et une dernière ·enfin. e:t crêpe 1 1 ettr d tem""" pour v ..... - beaute' ? voyons pa OIS a.ns es es o ures . • • . eur pu pe que vous m ez ans une .,,., v..," 
deTurquie ils nous charment par les dé- . lainage chiné rouge et noir garni de re - ' de soie brodée. écuelle de tenie cuite, bien propre. Bat- Et voilà le moyen d'avoir un teint de 

tails, mais je ne pense pas qu'ils ins- nard argenté. * tez deux bla.ncs d'oeuft, très frais et a· lis et de roses. 
pirent nos toilettes actuelles. La femme * Quant aux robes du soir, celles-ci sont joutez-y un verre d'eau de rose. Versez Voici d'autre pari une 
moderne n'aime porter que des ensem- Fort beaax et nombreux aussi les man- tellement nombreuses, tellement variées, ce mélange sur les graines de concom- excellente recette 
bles simples, des tailleurs sobres. Tou- teau d'après-midi en duvetine, en drap, qu'il est impossible de les décrire toutes. bres et remuez bien le tout. Puis ajou- Un demi-verre de jus de fraises pas­
tes les évocations du passé ne lui fe - légèrement cintrés à la taille. Très peu de Contentons-nous de mentionner, parmi tez un demi-verTe d'alcool à 90 degrés, sé à travers une très fine mousseline. 
ront pas rtroquer sa robe pratique pour godets qui amenuisent la silhouette, ornés tant do merveilles, une robe en mousseline et, ayant recouvert le prodwt obtenu une pincée de borate de soude, quel -
les falbalas d'autrefois. de découpes d'a•trakan qui soulignent les rayée et lamée d'or, avtc un boléro de vc- d'un linge propre, laissez-le reposer ques gouttes d'eau de cologne. Remuez 

Pour ma part quand je choisis un mo- épaules, décorent la poitrine, dessinent les !ours noir; une autre, en mousseli:ie plis- pendant trois jours. Passez-le ensuite à ce mélange et ajoutez très lentement un 
dèle, je le veux avant tout net d'allure, poches. Peu de cols de fourrure, et même sée, barée de lamé or sous une cape en ve- travers de la gaze et rustribuez da.ns des quart de verre de lait frais ou de lait 
et, si je prends oonsei1 de quelqu'un, pas de col du tout, mais :in empiècement' Joars rouge violacé et une robe de tulle flacons que vous prendrez soin de bien d'amandes. 
c'est de ma couturière. assez montant sur Je cou justifiant J'em-1 gris toute scintillante de paillettes de mé- boucher et d'agiter de temps en temps. Ce mélange est merveül~ux. Il a un 

N'ai-je pas raison ? ploi des étoles de renard argenté dont Jesl ta!. Dans le cas où le lait ainsi obtenu de- inconvénient ; il s'aigrit et tourne très 
Simone femmes aiment tant à se parer. Georgette. viendrait trop épais, vous pourrez le vite. Je crois que la meilleure méthode 

diluer en y ajoutant un peu d'eau de serait de n'en faire que 1a. quantité né-

SPORT ''l BEA.UTÉ 

Les scènes de la beauté vivante surprises par l'objectif ont l'harmonie de 

groupes marmoréens. 

1939 - 1940 

rose cessa.ire pour 2 ou 3 jours. Tenir au 
tes et de vertugadins, et des robes très 1860 . frais, dans une glacière ou une cave. 

J'aime fort l'idée q:.ii consiste à faire le Pulpe de fruits el Malheureusement, il faut renoncer à 
corsage serré, très ajusté, très montant en pétales de fleurs . en faire une provision pour l'hiver. 
V't;lours noir. avec une jupe très froncée, 1 
très ample en taffetas écossais ou fleuri. D'ailleurs, une rondelle de concom- l..E HOME · 
Le buste sombre dis;>araît presque au re - bre frottée sur le visage suffit déjà à 1 

le nettoyer parfaitement : c'est une de 
gard tt prend une amusante minceur. 

ces simples recettes utilisées par une 
MAIS IL Y A BEAUCOUP DE ROBES spécialiste de beauté qui n'emploie que 

ETROITES EGALEMENT. des fruits. des fleurs ou des huiles de
1 

A côté de l'ampl.ur, on trouve éno ·mé - fleurs pour ses traitements. Mme Ka.ri­
ment de silhouettes collantes, jupes fen - 1 chef commence par vous démaquiller à 

l'aide d'un savon où se retrouvent ses dues de côté pour permettre le marche. 
On les drape parfois ·,n biais très <erré. produits naturels préférés. Ensuite, elle 

1 D'autres fois cette ligne prend des allures passe sur votre visage une mince tran· 
égyptiennes et elle ·,st accentuée par un che de citron, pttis une tranche de con­
velours caoutchouté qui se prête aux mou- Combre. Elle compose des masques u­

niquement à base de pulpe de fruits et vements. 
Bea'>coup d'éclectisme comme vous vo- de pétales de fleurs. 

y, z. , une mode que met toutes les beau- Le jus de fraises peut également vous 
t~s en valeur. 

1 
servir à faire de ces fameux masques 

Martine. de beauté qui donnent les plus heureux 

Pour dévernir 
vos meubles 

Si vous désirez retrouver le bois naturel 
d'un meuble verni, vous le dévernirez de 
la manière suivante: mettre dans un r~ci~ 
pient un demi-verre d'essence de térében­
thine, autant d'alcool à brûler et autant 
d'ammoniaque. Faire chauffer ce mélange 
su bain-marie très chaud (et surto"Jt loin 
du feu). Appliquer ce produit chaud avec 
un chiffon et le laisser 10 minutes sur le 
vernis. Puis racler le vernis avec un cou· 
teau dans le sens du bois et frotter pour 
finir au papier de verre. 

Cf> que vo11s JJ01·tl~r·ey, cet liive1· ... 

simples, Robes • mais boutons fantaisie 

, tnélia.s >, j'ait été frappée par la beau· •'' • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • ., • • • • • • •• • •• 
•té de la Garbo lorsqu'elle paraît dans t 
·sa robe de tulle noir. J'ai aussitôt t 
•commandé, chez ma couturière habi- • • 

lJ11e 11tolle 
• tuelle, une robe d'inspiration. en tulle · • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • . 
• noir églement. • 

• Si je ne crois pas à J'influence du 
. 
• 

Par 

f é11ii1titt(> 
. 
• • • • • !•• •.•.•. •·•·•·• .•.•.. 

• . • . 
• cinéma directement sur la mode, iel 
•suis, par contre, persuadée qu'il y a MARTINE 

une action directe sur nos attitudes, 
•nos coiffures et notre maquillage •· 
Où s'exerce l'influence Très féminine cette mode nouV<ll<, vu corset si cher à nos grand'mères. 
de l'écran. qu'elle tient i'l'):np!e de notre 1 1i;·h~ et, di- Le b;Jste du nouveau corset est mince, 

sons-le franchement, de nos qualités. La tout mince, se creuse mêm~ à l'estomac et 
Oui, chères élégantes Istanbuliennes, j rtaill'ê des mannequins_ s'est légèrement a- le corps s'évase ensuite ... mais de cent ma­

qui avez bien voulu repondre au ques-
t 

baissée dans les ma11;ons de cout-..1re et· nières. 
ionnaire que J. e vous ai fait tenir par certaines silhouettes sont à la fois min - LE POUF ALLONGE 

Illon amie Pakize, sur l'influence du ci-. ces et rondes. Ce changement •profond>, Ln draperie ~n arrière, quand elle est 
ll.ema sur vos toilettes, le cinéma ne était prévu. Les femmes ne seront plus pouf, est tantôt très allongée, tantôt pla-
;:ut pas vous insp:rer directement .dans toutes en cjambes•. Il leur faudra pour 

choix de vos robes, pour les raisons porter 11 ts d · olics ~ f
0

.,.. l M . ces conages co an e J '-'vau-
•• p ausibles que vous avancez. ais les une ·tri- b' 1 , des hanch. en , ·h . , • po11 ne ten p acee, -.; 

" ec ange le cinema sans que vous harmonieuses. Et sans revenir encore aux 
i:.us vous en doutiez en imposant oor- beautés potelées, les modes de cette annEe 

ins modes - que vous adaptiez par - ne tolèrent p l' t - · 
~ b' Ma=~~ 

IS par ricochet et ien malgré VOUS- L'IMPORTANCE DES HANCHES 

c~e assez bas, Elle prend toute son impor· 
tance dans de jolies robes -en belle soie. 
Lorsque ce sont surtout des brocarts, des 
satins à pois, des velours à poils droits 
dont les plis ont une véritable majesté, ce­
la fait merveille. 

LES JUPES DRAPEES 
l?-Ontribue à l'embellissement de votre 
Personne. 

Le drapé aux hanches est un des traits Le drapé ne se montre pas seulement 
caractéristiques de la saison. Partout la dans les robes du soir : il est fait en drap 

a · - t tes d' tr · econnrussez, o ou en e vous, rtaille ·est ronde, pari~ soas un corselet mince ou en crêpe dans les rob2s de jour; 
que c'est • · ·ma q grace. au cme ue nous a- très haut et les fronces sur les hanches al- répété et plus prononcé à mesu -
"<>ns connu les cheveux platinés, grâce tement evec des drapés horizontaux ou re qae l'heure de l'élégance descend vers 
à lui que nous avons vu s'imposer la même avec l'élargissement en amphore. la nuit. Chaque couturier a sa manière : 
lllode des coiffures en hauteur, si se - LE CORSET 1· tr · un vous mon e un drapé en avant qu: 
Yantes et si amusantes. Les grandes ci- Un a;rand couturier a créé une véritable fend la jupe et laisse apercevoir la jambe; 
té du film où se fabriquent par an dies sensation en réssuscitant Je corset, mais le l'autre à côté de sa silhouette retroussée 
Ill!lliers de productions ont réellement le corset cpour de bon• avec dt's balein~ assez bas, vous montre des drapés à l'an­
genie de la beauté, je dirais même da- et un bWIC. tique très réposants. Il y n a même un qui 
"antage, d'une beauté variée, vivante et Une des collaboratrices de Ja page de a choisi l'amphore. 
Sans cesse renouvelée. Madame de Beyoa;lu vous a du reste lon- L'AMPLEUR N'A PAS DIT SON 

Le cinéma pem1et à toutes celles qui guement pari~ il n'y a pas men lona;temps DERNIER MOT 
lie sont pas réellement jolis, qtti n'ont de la nouvelle offensive du corset,du vra'[ Car on retrouve des modèles de cerclet­
llaa les trtits réguliers, de tirer le meil-
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Les robes simples sont celles que l'on portera le plus volontiers cet hiver. La fantaisie n'est tolérée qu'en ce qui 
a trait aux boutons. 

Voici (1) une robe en laine fine, couleur gris-bleu. Le col et les revers des poches sont festonnés. Les boutons 
sont en métal. 

Cette robe est de couleur café (2) et ornée d'applications en soie verte. Les boutons de la blouse sont également 
verts. 

Le modèle suivant (3) est en soie épaisse. La robe est en forme cloche. 
Par contre cette charmante robette (4) est en jersey avec raies rouges sur fond gris. Le rebord du plastron, 

la ceinture et les boutons sont en fine peau de suède rouge. 
Enfin, goOtez les lignes simples de cette robe en laine, couleur brique (5). Les coutures sont à la machine et 

forment des motifs gr11cie1.1x. Le boutons aont en bois, 
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M. ROOSEVELT DEPLACE LE 
1 S on s de cloche La guerre sur mer LES IMPRESSIONS D'ITALIE DU Le général Terauchi a exprimé l'es- ' 

cTHANKS GIVJNG DAY> 

1 

QEN.l;;.l(AL '!'ülAUCHI poir que les relations entre l'Italie etl r -------------~ 
(Suite de la 1ère paaeJ le Japon ne se modifient jamais, quel- LA BQ URSE 

LA MOITIE DES ETATS-UNIS N'EN Radiophone... de poL:he joignit un bateau de pêche ~spa~ol à bord · Les r e lations e ntre l'Ualie e.t le Japon le que puisse ~e l'évolution de la si-
TIENNENT PAS COMPTE duqael les rescapés furent transféré• n odlb n1 J tuation europeenne. - -

1 L capitaine de l'U-Boot salua le ~atron T lue li.•., m ero JambarlUS T J • ff · art 
--o- je viens d'inventer un radiophone de po- O o, ~~. - J....e gener&i on e- « e me oreera.i pour ma p - a. 

du chalutier espagnol aa en de « Arnba clu de to de 1•- di • · · -'- 'b ' Washington, 22 - M . . et Mme Roose - che. C'est un aùtnon petit radio, armé de E 1 , . . 
1
rau , re ur son VOYa&"e en ..... t .e genéra.l - ...., oontri uer a ce que 

, spana.> . L équipage du BaJ//y II a été li~ ~t .AU '·'t ' d' •·-- '"" ~• ., ···• · · velt se sont rendus à Warmspnng pour y lampes minuscules. IJ est aussi Jlrand qu'u· déb . , . ~ v en emagme, a -. .es ec ........ = r.,.,-a;,.ons 11 ..... 0-Japona.i.se se pour -
J é 1 arqué à San Sebastian tio · tes --'- -t de l' · t d la • ·t d' ·ti· · passer le cThanks Giving Day> que e pr - , ne montre et de ce fait on peut /e trans- · ns swvan au correspo............ a- swven ans meme espn attru e • · 

sident a voulu célébrer cette année !'e troi-

1

1Porler où ron veut. 1 ENCORE UN VAPEUR ITALIEN gence « Stefani > : 

sième jeudi du mois, au lieu du dernier, a- Mon radio peut tenir aisément dans la QUI HEURTE UNE MINE, 1 «_Je ne .po'.":rai. ja.m:u oublier l'a.c- LA LEGATION DU 
fin de l'éloigner un peu de Noe!. Seule - pQChe d'un veso\on. Mais vu son Poids, _ I Londr'."• 22-. Le vapeur italien F1anona , cue1l qw ma été reserve par le gouver- MANDCHOUKOUO A MADRID 
ment 22 Etats ont accepté de fêter de - 'car bien que petit il est un tantinet lourd- ! a heurte une mine au large de la côte Sud- nement et la nation ita.llens ~t Madrid, 22 - La prémière réception 
main cette solennité; les 23 autres demeu-lil serait préférable de Je fixer sur une cein- Ori·èntale de l'Angleterre. Le navire s'est mon séjour en Italie. Je désire expri .- diplomatiqu~ a eu lieu à la Légation d·~ 
reront fidèles à la tradition. Enfin ~ Etats 1 lure que I'on Pourrait éventue//emenl Por- faiit une_ larll:e voie d'eau à l'avent et :me mer à ce propos mes sentiments de pro- Mandchoukouo. 
Je Texas, Je Mississipi et le Colorado, sans ter sous le 'ilet, vu que mon radio est plat.. déchirure profonde de la carène, à la hau- fonde gratitude. ----o----
doute en vue de mettre to:it le monde d'ac Comme mon appareil ne peut fonction- teur de la filottaison, à tribord.Néanmoins 1 « Je ne pourrai ja.maie oublier l'ac- LE MINISTRE DE ROUMANIE AU 
cord feront fête 2 fois, le 23 et 30 novem- ner sans Je concours d'une antenne, celle- i'. continua à flotter. Son équipage tout en- dire que tout J.e pelJl>le itaJien slrit son PALAIS DU LICTEUR 
bre. ci Pourrait bien être placée sur Je noeud du tier est aux pompes tandlSqu'un romor - chef et travaille d:arui le calme et la Rome, 22 - Le nouveau ministre de 

ruban du chapeau. queur tente de le conduire au port le plus joie à la réalisation de lies buts, sur _ Roumanie près le Quirinal, M. Boss, ac-
A finstar des cheminées des bateaux de proche. Aucun ".'embre des 33 hommes d'é- tout ,pendant ces moments de tension compagné par les fonctionnaires et les at-

\11kara ~2 :Soll·mbre 193~ 

(t'EQUES 

Londree 1 Steri.ing 
New-York 100 Dillars 
Paria 100 Fra.nœ 
Milan 100 Liree 
Genève 100 F. suia19e11 
Amsterdam 100 FlOl'Înll 
Berlin 100 fü>ichmna.rk 
Bruxelles 100 ~ 
Athènee 100 Drachmea 
Sofia 100 Levu 

iJ :,?.') 

1~0.36 
2.9676 

6.tl25 
29.26~0 

69.37 

21.JO 
0.97 

1.6125 Nouvelles de 
l'Empire italien 

la Come d'Or, rantenne de mon radiopho- quJpall:e d~ naVJre n'a Hé blessé. internationale. Je sui:s heureux enfin tachés militaires de la Légation, a rendu 

d L'explosion a éte· exc · t · 1 ~ h · d ~- d 1 Ps'.-ne e pQChe peut être abaissée et remon • essivemen vio en.< de pouvoir COllStater que ie prestige d ommage au sacranurn es mo, ~ e a ~ 100 Tch&:oolov. 
100 Pesetas 
100 Zlotie 
100 PeJJC08 
100 Leym 
100 DiMn 

J3.ti76 iée. Une lois dressée, on fixe celle-ci au Elle a été entendue distinctement des mai- votre nation se développe de plus en Révolution fasciste au palais du Licteur. 
moyen d'un cran d'arrêt. sons de la côte. Beaucoup de personnes , plus, parallèlement à l'&COrOisse:tnent de II y e été reçu par le vice-secrétaire d:i 

Tout en marchant on capte ainsi les on- habitant aux abords de la jetée furent ré- sa pros • 'té l'. 'de d f . parti M. Mczzasomo, représen~ant le se -
La v ive salisfactio n des c o lons pour des et I'appareil fonctionne à souhait. veillées par la vibration. pen • sous eg1 u aBClSIIle>. crétaire du parti. 
la nomination de M. Teruzzi, c o m m e jusqu'ici je n'ai pu capter que quatre sta Jf. --.. _'!"!'-!!~~-""!!_'!"_,..._.,_ .,_ ..... _._., __ _ .. _____________________ __ 

ministre de l'A.0.1. lions, /es plus proches, mais avec un peu Le Fianona est un cargo de 6.600 ton-
-o-- de pa.tience et lorsque mon appareil sera nes appartenant à la Société de Naviga -

Addis-Abeba, novembre. - La nomi- tout à fait à Point je pourrai y ajouter tion •Garibaldi>, de Gênes. Il date de 1915 1 
nation de M. Attilia Teruzzi co:mme mi- d'autres encore. Un"e seule bélice lui imprime une vitesse 1 

nistre de l'Afrique italienne, dont il é- Tel qu'il est, mon radio est des plus pra de 10 noeuds. 1 
tait déJ'à sous-secrétaire a suscité une 1· J' tt d 1 --"è t d · . . , . ' , iques. a en s e par...,,, vemen e cer- LE SANG-FROID DES JAPONAIS DU 
vive satisfaction dans la troupe desor- laines de ses pièces PoUr le faire bréveter 

. 'tali · « TERUHUNI MARU > 1 
m8l8 nombreuse des colons 1 ens et, Un indudt{iel avisé du pays, m'a déjà 
dans les 1.o.o-;ons compactes de nos com-

11 1 1 1 . / . Londres, 22 - Le seul passager anglais 
·""c~ o er une or e somme pour que 1e u1 d . , 

tri tes · · t et travaillent d s u vapeur Japonais Teruhuni Maru un pa.: o qm viven an ve11de Je secret et lui accorde r autori~a - . ' l 
les terres italiennes du continent noir. lion d'en fabriquer en exclusivité en Tur- certain Johns, . rapporte que~qaes détails . 

Ces défenseurs convaincus de l'ex - . sur la submersion de ce navire: 1 
qwe. L' 1 , f . . 

pa.nsion italienne et ces pionniers forts . . , . , exp OSion ut excessivement violente. 
•< . aff' t -'--- l ti Mars, perplexe, /e lui ao demande quel- Le navire eut Un'e grande voie d' t et ...,naces qui ll11Ilen u.u"' e con - . d . . eau c 

ques 1ours e réllex1on. Car, 1e pense que c · ' 
nent noir les capacités colonisatrices et . . . . ommença tout de sUJte à donner forte -

si mon radio prend, ;e pourra.i en dons - ment d l band L'.,._ · 
civilisatrices de notre race ont compris . . . . e a e. ""uipage exécuta ce-

1 ' tru1re, a mon compte, des m1Jlions et Aa - penda t al . éc' · 
toute l'importance de la décision prise . , n avec c me et pr tsion toutes les 

par 
le Duce de confier à M. Teruzzi la gner de_ ce /~11 beaucoup plus da rgent. opérations de sauvetage requises. En moins 

Ah! 1e SliJS que cela vous fera quelque d · t 8 h · 
direction du ministère de l'A.I. 01'gane . . e 20 mmu es, c aloupes furent mises à 

' peu sourire, arm lecteur. la à b d d Il J · propulseur et coordinateur de !'oeuvre , mer, or esque es es passagers pms 
d'humarùté accomplie par il'Itahe dans . Vous vo,us écrierez! tous /es :"~me~ ces l éqa1page ont pu prendre place. D'autres 
,_ te d' tre inventeurs. Ils sont optimistes a / exces et navires, accourus sur les lieux de la ca _ = rres ou -mer. . 

U f
' d ' l l lab d D voient avant le lancement de leur inven - tastrophe les ont reclieillis 

n 1 e e co o rateur u u ce . · 

llouvement 'l:l.riti rne _______ ....... ~ ... -

... . .. 

ADlllATIC& 
SOC. AN. Dl NAVIGAZIONE-VENEZIA 

Le VlllH~i11· f, 
f?xp r t·-.s 

Ffp t to w11· 1 · I : 
FENll'IA 

ao N1>\C111hl'c J\ 
llée•' 111 l,,-1· 
lll'Cl'lllbt••• f 

2U Xo\'e111bre 1 
1 

Dfpart.• pour 

pour Izmir, Le Pirée, Brin disi, Ve· 

nise et Trieste. 

Bourgas, Yamb , Cosl ntll, Sul 111 

Galatz, Brai\" 

T - f' d M T . ' 1 l.on, rarJlent affluer en grande abondanc• L'opinion de M. Johns est que le sang-.,.. 1gure e . eruzzi, qu une on- d 
1 

. 
expé 

. a.fri . t . ans eurs Clilsses. froid des officiers et des marins japonais a ().UIPIDOOLIU 
gue nence came a rempe aux 
plus hautes charges directives et dont Ra'5urez-vous! Tel n'est pas mon cas. permis d'éviter une catastrophe. j _ ---- --- ------------------------

Jt-ndi ao i\ovf"mbre 

les hauts faits au service de la patrie et Cac je suis bien sceptique de nature. DES MINES DERIVENT JUSQUE 1 
de l'idée en ont affirmé sans équivoque Mais si je suis confiant sur le yccès de SUR LE LITTORAL D'ESPAGNE ! ... " 8~rRIA 

8al •· 11iqn~. 
Tri•Sk. OimanehP 2f3 ~U \'i-m lir,. 

Izmir, 

la solide trem,pe et la. popularité, s'élève ma trouvaille c'est que je suis sûr de /'ac- Madrid, 22 - Un bateau danois a si _ ---· 

aujourd'hui, par sa nomination de mi- cueil que lui réservera le public. Celui qui gnalé une mine à la dérive dans la mer l ABB.~ZTA t'arnlla. '-\.1f1m1q111·. ,.,,jq~ l'ir~l". P!Ll··~p 

Rriu·-1t"i: .\ne"'' ''\ V~·1~ 5~. fri··-if· 
.J ndi 2a 

fonction prééminente par Je mandat qui volume de l'ancienne horloge de créer fa DES BOMBES D'AVIONS QUI ~-~-==~·===~..,.~~=~-~===---~-~=---------------

Va.raovie 
Buda.pœt 
Bucanet 
Belgrade 
YokOOema 100 Yena 
Stockholm 100 Cour.!. 
Moscou 100 R.aublell 

23.!:!0iô 
0.9Hl75 

2 495 
31.47~5 

31.176 

Théâtre de 
la Ville 

Section dramatique. To~ 

~ERMIN 

Section de CfJmtid1e, Jsl.tklâl caddeei 

ON CHERCHE UN COMPTABLE 

BREVET A CEDER 
Le propriétaire du brevet No 2509 olr 

tenu en TurqUJe en date du 8, 12/ 1931 
et relatif à «un palici' d'arbre avec greis· 
sage circulaire et inférieur spécialemeflt 

pour véhic:.ùu sur rail>, désire entrer eil 

relations avec les industriels du pays p0tlf 

l'exploitation de son brevet soit par li .. 
cence so1.1t par vente entière. 

Pour plus amples r~nseig:nements s's .. 
dresser à Galata, Pel"§embe Pazar, Aslst' 
Han Nos 1-4, 5ème étage. 

~OIUI d 'allemand 
donnEcs par l'rofcaseur .'\.lJeo:u:r.d wp:3' 

mé.- NvuvcUc méthode rad.iule et f'1 ' 

p1de.- Pnx modestes. - S'adreucr v"1 
rustre de l'Afrique italienne, à une le premier conçut ridée, en réduisant le Cantabrique à l'Est de Riba de Sei!a. 1 

lui est confié dans l'interprétation de aa montre de pôChe lit gagner des sommes SERAIENT DES MINES ? Départs pour J'A mériqur 
grande et originale formule mussoli- folles au fabricant auquel il vendit le bre- Londres, 2:;a A.A.- Le cDaily Express~ 

Pr. GIO\' AX:-\A fie Gê"' s 21) Déc1·111 écrit au Journal « BcyaiJu 
'' Na11lt·s 22 1 Ti'rn 

> IOU& , 

nienne pour la construction civile et 1a vet. apprend d'Oslo : du Nor d 
m±ae en valeur de l'empire. Avant fapparilion sur le mMché des pe- Les gardes-côtes norvégiens rapportait 

En œtte oeuvre est une vaste vision lites montres que tous se ,Pnt empressés que, presque quotidiennement, des avions VULCANIA dP Gênrs 24 NovembrP 
qui se réa:1ise en chacune des plus pe- d'acquérir dans fa suite, il n'était donné à allemands apparaissent sur la mer du " Napl"S 25 " 

N d " Lisb,,nne 28 • 
tites circonstances, pour laquelle la co- personne d'avoir, à tout moment, l'heure or · R E X de Gêues 3 Décembre 
Ionisation s'étend au-delà des confins à sa Portée. Car ni /es horloges ni /es pen- Ces appareils 1et;ent une nouvelle sorte " 
de l'administration, même circonspecte dules n'avaient ravanlaJle de tenir dans u- de bombe, d'environ :106 kg. qui flotte à la " Naples 4 

et complexe, et devient l'éthique, basée ne poche d'habit. surface et cause les mêmes déAllts qu'une ~ATUR:\IA de Trieste 6 Décembre 

sur le droit des rpeuples et sur Le prin- La montre, elle, aplanissait toute diffi- mine. Vu le Poids de I'enJlin, on conclut • Patras 8 ' 
cipe de la « paix selon la justice • de eu/té. Aussi, vu la modicité de son prix, qu'~n avion _ne peut en transporter qu'une ' " Naples 9 • 
l'Europe moderne, à laquelle M. Musso- par rapi:f>rl à ses ainées el son côté prati- petite quantité. " Gènes 11 " 
lini désigna l'Afrique =mme continent que elle obtint un succès considérab/eJ/ CAPTURE DE VAPEURS • Lisbone 14 " 
complémentaire. en sera de même de mon radio de poche. ALLEMANDS SAVOIA de Gë11es 14 Dé('embre 

Et c'est en ce continent, en cette A- J'en suis sûr! Ma seule crainte est que l'i- Londres, 22 A.A.- L' Amirauté annon .. 1 
" N&ples 15 

frique non plus méconnue et sauvage, dé.: (que je rends publique ici) ne me soit cc que Je cargo allemand Bertha Fioser • 
mais ouverte à la vie du travail cons - ravie par quelque lecteur ingénieux à rai- a Eté hélé par un navire de guetTe britian- Pr. l\lARIA de Trie•te 2 Décembre 
tract.if de centaines et de centaines de lût de trouvailles Pouvant rapporter. Mais, nique au large de la côte irlandaise. L'é -1 • Naples 5 " 

mill~ ?e blancs'. ,parmi lesquels sont à la réflexion, je pense que le système de quipage du Bertha Fisser coula aussitôt OCEANIA de TriPste JO Décembre 
des légions d'Italiens que se mesurent, mon radiophone est si difficile à copier, son navire et prit place à bord de barques " Naples 12 • 

NEPTUNIA d ~ Gênes 2S Décem 
" lhrcelo1111e '. 9 

D ·païts po11r li:: 
Plata 

.N'~~PTUNIA de Gê11es 23 .N'ovem 
" Barcelo11c 24 

Dérarts pour lt·s Indes oc­
c1<lent <1 I, ·s. - Le ~léx iq ue 

Pour l'Arnérique Centrale 
et le Sud Pacifique 

M S VIRGILIO dép. 
" 

--,,-..NS D'AU.lî.MAND 

Une publicité bien faite est un arniJ&S' 
sadeur quo va au devant des cloellt' 
pour les accueilli r. 

Prépuations 1pécialaa pow: 1., 
écol.ea allemandes 

(aurtout pour ~vttcr Ica clall&CI pr6paratoi· 
res) donnéeo par prof. allemand dipJl!JJl~· 
-S.'adrcaser par écnt au J ournal ,oUI : 

REPETITEUR ALl..EMAND. 

Do you speak English ? 
Ne 1aisaez pa1 mowr votre llJlllaia· ,,,,.... 

Prenez leçons de convcnatian et de cor • 
reapondance comm<:rciale d'un pcof~ 
Ana;la11.- Ecrire IOUI cO.dord> • U Jout· 
DAl. 

a~ ~ètre de la réali~, ~ sagesse des vu suiiout la petitesse de ses pièces, rédui- de saa~tage. Il fut recueilli par le bâti- : : Gênes 14 " 
pnne>pes, la force oreatrice et 1e pres- tes à leur plus simple expression-<:e qui ment de guetTe et débarqué pour être in- ' Barcelone 15 " 

dé Gêiies 2 Déc 
• IJ11rcc\0111• 1 Oéc 
Las Palmas 8 Déc Robert Collège - High School , 

Ecrire SOUi c Pral. An41. > au Jourtl"' 
ProflUCUr Ana;lailo ;Rpare afficace1J1•'1 

et énergiquement Qèv.. pouc toutd Id 
6:-olea •n&l"i9N et américainea. -

tige des ~e:i nations. colonisatrices. obliJle à effectuer des calculs infinis - que temé. i------- ---~-- . ---_--------, --.--.-,-.---
Et M. Attilio Teruzz1 - aujourd'hui ceci efface tout doute à ce sujet et m'incite Le cargo allemand R heingold , de 5055 . Facilit es de voyane s111 l •~S ( .bem . tle Fei de l Et.il ltitlieu 

comme toujours - est le fidèle colla- à rendre publique fobjet de mon inven - tonnes. capturé par les navires de guerre ! Agence Généra le d'ls1anbul 
~ ooz:ateur. du _Duce pour. cette autres lion avan_t que d'avoir obtenu tous les bre britanniqu~, arriva aujourd'hui dans _un! Sarap Iskeksl t6. 17, 1\1 :\lam ltanl', Galata 

ootion histonque du régime : la gran- vets requis. port écossais. Il transportait une carga1 •

1 
Téléphone 44877-8-9, .AU{ bure&U1. de Veyai;e• "latta Ti>!. 440 14 8t 14 Nous proonJ nv ·orr-.pondantl 'J 

deur de la ipatrie en terre africaine. LE SONNEUR son de blé. " •1 " ., '\î' ,. Lits ventuels de n'ècrorb que 1Ur un " 

•mr-:m~!!!l!!~.---""'!~~.,,...,,,,.,..,....,,....,,,,,,~---"!""--""'!!"""----.... -..,,,====""!!~,.,.,,,.....,,===...,==--,,,. coté de la feuo lla. "" CitUE SJ! i - -~.~ .... !!!!====,..,,=======""'""""""""'"""""'""""""""'""'~2'.!!L!===""''""'"""""".,..,.....,,,,.,,,.. ~ 

r,...~·----•'!!·~~-!!IE!Z:!!l~-!!!!!!!l!!!!lt!!!!!li!!!e•!!•tnl!ll!J,,.,!l!!lm:!!l!!'!!'!l*'!!'!!'l!' '!!.!!ll!l!!l?•!,91 roirs, ont déjà échangé leur casquette de seille .. j e :suis parti en guerre contre el - des Grecs, le B acchus des Latins, com - ses constructions colossales, juchées si! 
- 1 des escarpements comme des acropOJefo 

1 
FEUILLETOX rle , Rt:YOCLU > Nt 2 voyage contre Je tarboachc du pays. les. Mais il n'y a rien à faire. Ils trou - 'me Astarté s'est transformée en Aphro 

LE 
- Bien dormi, chère madame ? de - vent ici que c'est beaucoup plus pratique : dite, puis en Vénus, sans jamais se dé 

Inande Coupant l'e Lamel avec un cordial et be.aucoup plus c caropéen » surtout. Et partir de son croissant. 

1 ER 
shake-hand. Dieu :sait pourtant si les anciennes maisons - Et là, cette montagne blanch< ; PREllll Bi\.ISEll 

1 
- Trop! je suis furieuse. Moi qui ne avaient de jolis toits! Il y en a encore - Mais le Liban, Je Liban et le som 

pouvais pas m'endormir à l'idée de re - quelqoucs-unes ; j·e vous les monirerai. met d u Sanine - le Sénir bibliqu•! - cou-

I Par MYRIAM HARRY voir Philippe 1 J'ai râté l'arrivée, c'était C'est 'llne architecture spéciale. Je l'ai dé- vert de neiges éternelles. 
féerique à voir ? ... Mais qu'est-ce que nomm~ c les cornes d'Astarté >. - Des n,.;aes éternelles 1 et Lolita fris-

&;. ~;;;:Dlil:i1iiliii;:;,;m;;;o;;;;mililtnmiAl~iissii1;i1:0:•'-i1iôi 1 * ...._ 1 ™ ;!J c'~t que ça ? - Les cornes d' Astar.té » . sonne dans -;;,,n manteau. 

li 
elle s'habille, agacée par le remue-ména- Et consternée Lolita désigne une lon - - Oui, une terrasse plate, avec aux - Jamais, je n'ai vu autant de neige. 
ge au-dessus de sa tête, les cris des cou • gue colline toute étagée de toits de tuiles quatre coins des espèces de pi~ons à gra- Il m'a fallu venir en Orient pour cela ... 
loirs, les bagages trimbalés, cognés con - plus rutilants que les coiffures coqae - <lins "ur lesquels on laissait grimper une On dirait :ine montagne suisse sur carte 

La fe1nme de chambre frappe à la por- ~ la cloison, tout l'affairement joye·.ix licot. treille de vigne. Tenez ... comme ça ! postale. 
te de la cabine 53 : d'un navire qui approche du port et des - Beyrouth. Et, Coupant de Lamel, sortant Jn pe- - Vous offusquez ~~ ombres de Salo-

- Madame ! nous arrivons en VU'>:: de voyageurs qui délaissent une flottante et - Beyrouth ? On dirait l'es coteaux de tit eu.met de sa poche, y jette un croquis. mon et de sa Sulamite, chère madame. 
Beyrouth 1 instable demeure pour un sol ferme, alors Suresnes vus de la Seine. - Vous savez, n'est-ce pas ? qu'Astar· Le Cantique des Cantiques est né au Li. 

En vue de Beyrouth ! LoJi.ta sursaute qu'elle n'est pas prête, que son vaporisa - - Ohut ! ne dites pas ça ! Si l'on vous ~é était la déesse de Ja Phénicie. Elle est ban : « Viens-t'en au Liban, ma soeur, 
et, agenouillée sur la couchette, regarde tcur ne se déclenche pas, que le bouchon entendait ! Depuis Lamartine, il est de même r>tt à un endroit où nous avons mon épouse ! viens-t'en au Liban ! • 
par le sabord. Elle ne voit rien, mais il de son flacon roule sous sa couchette, que tradition de se pâmer d<vant l'apparition passé à la pointe du jour, à Saïda, l'an- - Philippe m'a dit que le climat était 
est huit heures à la montre de son bre- sa boite de poadre s'est renversée, que de Beyrouth et des côtes syriennes. cienne s.idon. Eh bien, cette AstaJté était très doux. 
cclet. Est-ce assez bete d'avoir donni si son bas de soie a craqué, et que Philippe - Ah f je ne m'attendais pas à des une déesse lunaire,et avait pour attributs - Vous sentez bien qu'il l'est. Au bord 
tard, elle q:ii se promettait d'Stre sur le la cherche peut-être déjà des yeux, pen- toits de tuiles, répète Lolita déçue. Je m'i- principaux les cornes de la nouvelle lune. de la mer vous avez ane végétation tro­
pont dès six heures pour assister au le- chée sur la li~. maginais Beyrouth tou.t orientale. Une 1 De là ces :poteaux corniers. Et comme la picale et sur les sommets des montagnes 
ver de l'éblouissante Syrie 1 Enfin, abandonnant à la chambrière le 1 ville pittoresque et claire. Philippe .m'a vigne était consacrée à son amant Ado - vous pourriez faire du ski. Le charme du 

Hâtivement, ·elle se glisse dans un kimo· soin de ranger son sac et de boûcler sa 
1 
bien dit que les Beyro-.Jthains étai·ent tr~ nis, on en :couvrait l'es .terrasses, et Dieu Liban consiste précisément en ces vio • 

no et, les cheveux ébouriffés, court à la valise, elle s'élance sur l'avant du dcck où civilisés mais jamais il ne m'a parlé de ces sait à qael culte voluptueux on s y li - lents contrast-es. 
salle de bains, confiée à l'autorité d'un boy sont massés les passall:ers, avec leur vi • ' toitures de garage. J'espère que notre mai- vrait 1 Maintenant le Pierre-Loti avançait ma­
chinois. sage de continent et leur soudaine réserve son aura une terra..., plaœ. 1 _ Quel était 1cet Adonis ? demande Lo- jestueusement dans le golfe, échancré lui 

- Vite, vite, Nam ! Il y en a ready, de gens qu'attendent les plaisirs de la ter- J - Il est probable que non. Une maison lita peu au courant de la mythologie sy - aussi, en forme de croissant entre 1es poin-
bon chaud ? re fcnne. Les Syriens, tirés à quatre épin- moderne de Beyrouth se croi.rait déshono- ricnne. tes d·e deux promontoires. 

Puis, rc~ue à sa cabine, nerveusement, glcs, les souliers plus luisants que l'es mi· r~ si elle n'était coiffée de tuiles de M ar-
1 

- II est devenu plus t ard l~ Dionysos On distinll:Uait les détails de le ville, 

précédées de colonnades comme des teJ11' 
ples et unüormémen.t chapeautées de toit' 

d'usines. 

Coupant de Lame! expliqaait : 
- Au milieu, le grand sérail, où tr9 /' 

vaille Philippe, à droite le collège at11 
ricain luttant de toute la masse de sa "'" 
tière contre l'université des jésuites, pl~ 
légèrement éployée sur tlois ailes .. · Il 

~w 
haut, ce pâté blanc, Notre-Dame de ;• 
zareth ... , plus bas les Soeurs de Ssi~~ 

. ' d'# 
Vmcent-de-Paul . . , ça, l'ancien foyer ~ 

diaconesses, transformé en notre nouvel., 
musée ... , eu bout, -en style gothique.if 
mission britanniqae, ce carré, le coll 
melkhite, en dessous le petit sérail .. 

de ,r 
- Et tous ces palais à fenêtres 

thédrales ? 

' -
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